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®. L'introduction de la petite-vérole. Bon«
ne ralfon de fe déchainer contre les Efpa<
gnols. Refte 4 prouver que les Anglois, leg
Frangois, les Hollandois_ &c, auroient ap-
porté quelque chofe de mieux. 2° Les In<
diens qui furent tués dans la guerre contre
les Efpaghols. 11 faut prouver que les autres
hations euflfent renoncé i la pofleffion de
PAmérique plutdt que de combattre fes ha-
bitans, ou bien il ne faut point fe hiter de
condamner les Efpagnols de préférence (a).’
8°. Les tdches onéreufes que les Efpagnols
leur impoferent. Nous avons vii que Robert«
fon & Lias-Cafas lui- méme en reconnoiffoient
Ia néceffité. 4°. Les taxes’; elles ne font mou-
tir perfonne. 5° Le nombre & Indiens qu'on
emploia & ramaffer Por. 6°. Le travail
qu’il fallut cmp!ou:r pour rétablir la ville de
Mexique. 7°. Le nombre de ceux qu'on em=
ploia & exploiter les mines a”argenz Tout
cela fe fait en Durope , fans qu’on fonge &
s’en plaindre, ni 4 en exagérer les fuites. Si
les Américains étoient moins robuftes , c’eft
que la haine du travail, la mollefle , tous les
genres de vices les avoient énervés ; les
Efpagnols leur ont rendu fervice en les
fortifiant patr le travail , aujourd’hui ces’
Indiens valent beaucoup micux. Plufieurs’
de ces hommes abatardis peuvent fans’
doute avoir péri d’abord par un travail’

{a) Conduite des Francois 15. Mal 1777. p. 98
des Anglois 1. Mai 1777. p. 7; des Allemands
ihidi p. 13¢



